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Newsletter de juin 2022  
 

 

 

EDITO  

Nous sommes entrés dans une période d’instabilité géopolitique qui remet en question notre 
modèle économique. L’interdépendance issue de la libéralisation des échanges nous plonge dans 
des dilemmes cruciaux, lorsqu’un pays rompt brutalement les règles des relations internationales.  

Aujourd’hui, plus que jamais, il s’agit de sortir non seulement de la dépendance aux énergies 
fossiles mais aussi de développer plus de souveraineté pour les biens essentiels, comme les 
céréales. En matière d’alimentation, la Russie a le pouvoir de créer la famine dans de nombreux 
pays et nous, assis dans le beurre, sommes aussi dépendants pour ce que nous ne produisons pas 
(le blé panifiable par exemple) et pour ce que nous produisons trop (.. de la viande et des frites 
surgelées). Que d’aberrations à corriger !  

A notre niveau de Grands-Parents, la lucidité sur l’ampleur des changements est une première 
étape à franchir. Même si nos actions peuvent paraître dérisoires, elles contribuent à accroître 
cette lucidité dans notre génération.  

Poursuivons donc, sans oublier de jouir des beautés de l’été à venir  

 

1. Actualités du mouvement  
 

1.1. Excursion en Haute-Meuse : visite à la ferme des Arondes (Arbre) le dimanche 
26 juin  

Nous vous invitons à découvrir un projet agro-écologique dans un cadre magnifique, de plus  
innovant par sa structure et son financement.  

Le rendez-vous est à  14 h, à la ferme des Arondes. 

Rue de Montigny, 10, 5170 Profondeville  
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La Ferme des Arondes est un collectif de 6 porteurs de projets qui vise à construire une ferme agro-
écologique partagée. Plusieurs d’entre eux collaborent déjà depuis plusieurs années au sein d’une 
coopérative, mais leur accès au foncier n’était plus garanti. Le collectif s’est donc lancé dans la 
recherche d’une nouvelle opportunité, avec une garantie d’accès à la terre sur le long terme. La 
Ferme des Arondes a fait appel à la Coopérative Terre-en-Vue (www.terre-en-vue.be) afin de rendre 
possible la reprise d'une ferme à Arbre, 10 rue de Monigny (Profondeville) pour un montant total de 
1.830.000 Eur (tous frais compris). Le projet porte sur diverses productions : fruits et légumes, 
céréales, farine, boulangerie, élevage et fromage,…  

Une levée de fond est lancée en ce mois de juin ; pour plus d'information, la Ferme des Arondes est à 
découvrir dans tous ses détails sur leur site web ou sur https://terre-en-vue.be/les-
projets/namur/ferme-des-arondes/ 

Merci de vous inscrire ici avant le 15 juin https://framaforms.org/excursion-en-haute-meuse-
inscription-au-plus-tard-le-15-juin-1654151816 

Un covoiturage sera organisé avec les inscrits 

 Si nous n’atteignons pas 10 personnes le 15 juin, l’excursion sera remise à l’automne.  
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1.2. Agenda : cfr Planning des activités – Grands-parents pour le climat (gpclimat.be) 

Le 7 août : Les GPC tiendront un stand à la brocante de Pécrot ( commune de Grez Doiceau) . 

Du 21 au 25 septembre : Festival Maintenant à Louvain-la-Neuve ; diverses activités des GPC.  

Le 14 octobre : Congrès d’Eneo-Liège ; les GPC tiendront un stand entre 10h00 et 16h00. 

Le 23 octobre : Nous serons dans les rues de Bruxelles à nouveau pour une grande manifestation 
nationale organisée par la Coalition Climat.  

Les 22 et 23 octobre : Parcours en vélo entre Leuven et Nivelles, en passant par Ottignies et Court-
Saint-Etienne avec les Grootouders voor het Klimaat ; précisions suivront. 

 

1.3. La chaîne humaine sur la Vesdre : souvenir poignant  
 

Le dimanche 15 mai, une vingtaine de GPC ont rejoint des membres et sympathisants de 
l’association HERENT HELPT pour former une chaîne humaine, une « rivière de gens », de Verviers 
à Chênée, le long de la Vesdre. Cette association du Brabant flamand aide les sinistrés depuis 
juillet 2021 et souhaitait attirer l’attention des pouvoirs publics sur le désarroi des plus démunis 
touchés par la catastrophe.  
Ce sentiment d’abandon, de perte irrémédiable, nous l’avons ressenti aussi avec beaucoup 
d’émotion en nous rendant sur place et en rencontrant quelques témoins. Partout, des maisons 
aux panneaux de bois là où les portes et fenêtres ont été arrachées ou brisées par la violence des 
flots, des fils tendus sur les façades pour rappeler la hauteur des eaux, des demeures 
abandonnées, des débris encore entassés. Une vieille dame nous parle depuis le 1ER étage de sa 
maison, le rez-de-chaussée est condamné, impraticable, personne ne sait quand les fonds 
nécessaires à la réhabilitation arriveront.  
Ce qui nous frappe, c’est la colère et la désolation des témoins rencontrés ; certains veulent croire 
à une erreur humaine, comme pour éloigner le spectre d’une nouvelle inondation. Chaudfontaine, 
Chênée, Trooz, Pepinster … ces villages semblent désertés par leurs habitants encore déboussolés. 
Ici comme ailleurs, l’injustice se manifeste au travers des rénovations plus ou moins abouties selon 
le niveau de revenu ou de prévoyance du propriétaire. 
Alors on se dit, une fois de plus, qu’il est urgent d’agir à tous les niveaux pour que cela n’arrive 
plus, ni ici, ni ailleurs et que le combat pour plus de justice sociale fait partie de la lutte contre les 
conséquences du dérèglement climatique, pour éviter d’ajouter du malheur au malheur. 
 
Dominique Lemenu  

 

1.4. Pourquoi nous avons « marché » aux 20 km de Bruxelles ?  

Une équipe de 12 Grands-Parents (9 à l’arrivée) a marché les 20 km de Bruxelles avec 
détermination pour dénoncer le sponsoring de l’événement par Total. Greenpeace a déployé une 
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grande banderole sur les bâtiments du Cinquantenaire, les Jeunes pour le Climat ont alerté tous 
les coureurs dès leur passage rue Belliard et une autre équipe de GPC se trouvait, panneaux en 
main, place Royale, bien en vue des coureurs.  

Il s’agit de dénoncer plus largement 
toute forme de publicité pour les 
énergies fossiles et les objets et produits 
qui nous en rendent dépendants. Total 
se distingue par ses choix rétrogrades. 
Les énergies fossiles représentent 
aujourd’hui 91 % de sa production et 
encore 73 % de ses investissements1; et la 
« major » est impliquée dans plus de 20 
bombes carbone2 , des nouveaux projets 
d’extraction d’énergies fossiles 
particulièrement émetteurs de gaz à effet 
de serre. :  entre autres des sites 
d’extraction dans la zone polaire, dans un parc national en Ouganda, des oléoducs destructeurs, et 
une présence en Russie qui ne se dément pas.  
Nous dénonçons aussi le sponsoring du Concours Reine Elizabeth par Total et espérons que ces 
institutions sportives et culturelles que nous apprécions tous se libéreront l’an prochain de cet 
asservissement.  
 
Thérèse Snoy  

 
1.5. Nos amis « Grootouders voor het klimaat » à l’honneur 

Si les honneurs ne sont pas la motivation de nos actions, la reconnaissance du travail accompli 
constitue néanmoins un encouragement à le poursuivre. Après avoir reçu le Prix de la Société 
civile du Comité Economique et Social de l’Union européenne pour leur campagne « Notre 
épargne pour leur avenir » (2021), c’est le Département Culture, Jeunesse et Media de la 
Communauté flamande qui met les Grootouders voor het Klimaat (GVK) à l’honneur, comme 
vainqueur du Prix Ultima pour le travail socio-culturel des adultes. 

Le jury a décidé de valoriser le signal fort donné par les GVK : le thème du climat ne concerne pas 
seulement les jeunes mais bien toutes les générations. Si nos amis GVK y voient une 
reconnaissance de tout le mouvement climat, leur ambassadeur Jan Steel a toutefois tenu à 

                                                           
1 Calculé à partir du document d’enregistrement universel 2021 de TotalEnergies. Source : 
https://www.greenpeace.fr/espace-presse/le-mouvement-climat-empeche-la-tenue-de-lag-de-totalenergies-et-exige-
sa-sortie-des-energies-fossiles/ 
2 Source : https://www.20minutes.fr/planete/3292775-20220523-dereglement-climatique-25-bombes-carbone-
totalenergies-participeraient-rechauffer-planete-plus-2-degres 
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interroger : « de Ultima à Ultimata » ? En effet, un prix ne suffit pas, nos exigences restent entières 
et urgentes à rencontrer. 

Proficiat “Grootouders voor het klimaat”!  

Cécile Fontaine  

 
1.6. Les Ateliers terrestres à Louvain la neuve  

L’antenne des GPClimat à Louvain-la-Neuve propose en septembre et octobre 2022 un cycle 
d’ateliers « terrestre » suivant la méthode créée par le philosophe Bruno Latour.  

Pour s’orienter dans un monde qui a perdu sa boussole. 
 

Nous sommes désorientés parce que les problèmes sont globaux et nous ne parvenons pas à faire 
le lien avec ce que nous vivons dans nos existences quotidiennes. Nous sentons confusément qu’il 
n’y a pas moyen de prendre une position si l’on ne sait plus dans quel monde on vit, ni avec qui on 
vit. 

Quelle méthode Bruno Latour nous propose-t-il dans ses ateliers collectifs ? 
Il va nous inviter à définir par le concret ce qui nous permet de subsister, lieu par lieu, détail par 
détail, pixel par pixel. Et pour cela de répondre très concrètement aux questions : De quoi 
dépendons-nous ? Quels êtres vivants dépendent de nous ? Comment et avec quels vivants ou 
quelle entité créer de nouvelles alliances ? Comment, à qui et à quoi résister et s’opposer ? 

Et ainsi de redessiner les contours de notre territoire de vie et d’apprendre à en prendre soin. 
Définir son territoire, pour un « terrestre », c'est lister ce dont il a besoin pour sa subsistance et 
par conséquent, ce qu'il est prêt à défendre. Mais aussi de questionner avec qui et contre qui il 
veut mener ses combats.  

Philippe Sonnet 

Organisation pratique 

Animateur : Daniel Cauchy, du Réseau des Consommateurs responsables 

Une séance de présentation du cycle d’ateliers et d’inscription se tiendra le mardi 13 septembre 
2022 de 10h00 à 12h00 à Louvain-la-Neuve. Les participants s’engagent à suivre en totalité le cycle 
des 4 ateliers. 

Les ateliers se tiendront à Louvain-la-Neuve (endroit encore à préciser) aux dates suivantes : 
Atelier n°1 : mardi 4 octobre 
Atelier n°2 : mardi 11 octobre 
Atelier n°3 : mardi 18 octobre 
Atelier n°4 : mardi 25 octobre 

L’horaire des ateliers est de 10h00 à 15h00, avec une pause pique-nique. 
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Intéressé(e) ? Prenez contact avec Philippe Sonnet : Info@eausolaire.eu 
Ou allez sur ce lien : http://www.eausolaire.eu/atelier_latour_GPC_LLN_2.htm 
 
1.7. Témoignage en dessin 
 
Un nouveau membre GPC, Jean Marie Boland, a pris l’habitude de s’exprimer par le dessin à 
propos des craintes ou constats qui s’imposent à lui en lien avec le dérèglement climatique. Nous 
avons posté un premier article à ce sujet à découvrir à l’adresse suivante : 
https://gpclimat.be/2022/06/04/dessiner-une-autre-maniere-de-parler-du-climat/ 
 
D’autres posts des dessins de Jean Marie suivront. 
 
 

2. Actualités Climat  
 

2.1. La sobriété énergétique encouragée par l’Europe : une feuille de route pour 
moins dépendre des fossiles  

La Commission européenne a présenté à la mi-mai un plan qui devrait permettre à l’Europe de 
s’affranchir du gaz et du pétrole russe dont elle dépend globalement pour 25 à 30 % ; c’est le seul 
effet positif du sanglant conflit ukrainien, nous obliger à sortir de la dépendance des énergies 
fossiles, et rejoindre en cela les objectifs annoncés de diminution de 55 % nos émissions de GES en 
2030. Le Plan européen se base sur le « Green deal » et le renforce.  

Ce qui est intéressant, du moins dans les intentions, c’est l’accent mis sur l’économie d’énergie. 
« C’est le moyen le plus rapide, le plus propre et le plus simple… » dit le Plan. Cependant la 
Commission envoie la patate chaude aux Etats membres et aux autorités locales et régionales et 
suggère des mesures que nous ferions bien d’appuyer, tant l’inertie menace.  

Voici ses suggestions : réduire la TVA sur les systèmes de chauffage les plus performants et sur 
l’isolation des bâtiments, encourager les appareils performants, réduire le chauffage et le 
conditionnement d’air dans les bâtiments publics, encourager le train et le vélo, baisser la vitesse 
maximale autorisée sur les autoroutes. Cette dernière mesure pourrait faire économiser 8 millions 
de tonnes de pétrole selon la Commission ! Nous y revenons au point suivant.  

Dans les autres mesures de ce Plan, on trouve la diversification des approvisionnements, et 
surtout la stimulation des énergies vertes. La part des énergies vertes devrait passer à 43 % en 
2030. Et ce serait contraignant ! 

 Or sur ce point la Belgique accuse du retard. Il s’agit d’installer des panneaux solaires en masse 
sur les bâtiments publics et commerciaux et sur tout nouvel immeuble résidentiel. La capacité en 
éolien doit aussi plus que doubler. La Commission veut que les procédures soient assouplies et 
que l’on définisse des zones où des projets pourraient se développer rapidement (à proximité 
d’autoroutes par exemple). Avis à tous ceux qui résistent aux projets éoliens aux abords de nos 
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villages ! Il n’est plus l’heure de s’opposer systématiquement mais bien de placer ces mâts éoliens 
aux bons endroits,… et parfois ce sera près de chez nous.  

Thérèse Snoy  

 

2.2. La limitation de la vitesse sur autoroute  

L’agence internationale de l’énergie, ainsi que la Commission européenne (voir ci-dessus) le 
préconisent, Vias (l’institut belge pour la sécurité routière) le soutient prudemment, : baisser la 
vitesse maximale autorisée de 10 ou même 20 km/h sur nos autoroutes est une mesure qui peut 
apporter beaucoup d’avantages en termes de consommation de carburant ( - 10 à 17 % selon 
l’Agence européenne de l’Environnement et idem pour les émissions de CO2), de coût du 
transport (375 €/an selon Test Achats), et surtout une baisse des accidents mortels de 25 % (cfr 
Vias). 

Que d’avantages ! Alors pourquoi pas ? il semble que du côté politique, on hésite ou on est 
franchement contre (devinez qui !). Peur de déplaire ? De toucher à nos « libertés » ? La balle est 
dans les mains des Ministres régionaux wallons et flamands. Bien sûr, les sondages d’opinion sont 
passés par là : « les Flamands n’en veulent pas » dit la Ministre de la Mobilité. Le Ministre Henry 
est prudent mais rappelle que pour que la Wallonie respecte ses engagements climatiques, des 
« mesures fortes » devront être prises.  

Alors, les Grands-Parents pour le Climat vont se mobiliser et vont tâcher de s’adjoindre d’autres 
mouvements. N’est-il pas temps de modifier notre regard sur la vitesse, sur le concept « ma 
voiture, ma liberté », sur ces soi-disantes « libertés » qui portent atteinte aux générations futures ? 

La suite au prochain numéro.  

Thérèse Snoy  

 
 

2.3. Enfin, une « Conférence nationale sur la transition juste » !  
 

« Et si la justice, affect historique de toutes les luttes sociales, était la clef de la transition 
écologique ? Et s’il fallait mettre au cœur du débat public l’enjeu de la justice sociale pour 
démocratiser, populariser, politiser la transition écologique, climatique, énergétique, durable, … ? 
 

C’est le pari que font les défenseurs de la transition juste (…). Redéployer l’économie, reconvertir 
l’industrie, requalifier les travailleurs, accompagner les citoyens, régénérer la sécurité sociale et 
notre Contrat social pour répondre à l’urgence écologique en ne laissant personne de côté, c’est 
un vaste chantier (…). 
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Si la société civile souhaite que la transition juste devienne un véritable objet politique et de débat 

citoyen, elle doit s’emparer des travaux qui vont être lancés par le fédéral. »3 
 

Pour en savoir plus : https://forumpourlatransition.be/actualites/enfin-une-conference-nationale-
sur-la-transition-juste/ 
 

Ce 24 mai, lors de la présentation de cette initiative par la Ministre 
Zakia Khattabi devant un parterre d’invités, l’intervention principale 
fut celle de Jan Rotmans (Professor in Sustainability Transitions at 
Drift, Erasmus University Rotterdam), dont voici quelques messages 
clés : 
 

1. La révolution industrielle a principalement touché la classe 
ouvrière ; la révolution actuelle, dans ses dimensions multiples 
(entre autres climatique et numérique), affecte la classe ouvrière et 
la classe moyenne, et repose la question de la redistribution des 

richesses4. 
2. La transition énergétique et climatique a été jusqu'à présent un processus descendant, les 
citoyens n’ayant guère été impliqués. Il faut à présent un processus plus ascendant, sinon, il y a 

un risque de révolte sociale. 
3. N'attendez pas le politique, il est souvent 
frileux et lent, les propositions doivent 
également émaner de la société civile, et les 
petites et moyennes entreprises doivent aussi 
être impliquées. Pour aller de l’avant, il faudra 
former des coalitions de rupture sociétale. 
4. Et pour conclure : plutôt que de voir « des 
problèmes », voyez les choses comme un défi, 
les transitions aboutissent à la réussite grâce à 
une attitude positive tournée vers l’avenir. 
 

 
En période de chaos, une part de ce qui existait avant est détruit et quelque chose de nouveau 
émerge. 
 
Michel Cordier  

 
2.4  Echos de la BBC sur la biodiversité  

Un de nos membres, britannique, s’est proposé de nous relayer de temps en temps quelques 
chroniques de la BBC : en voici une sur la biodiversité et ses fragiles équilibres. 

                                                           
3 Texte de Cedric.Chevalier@khattabi.fed.be 
4 A ce sujet, voir : https://gpclimat.be/2022/03/17/une-empreinte-carbone-excessive-tous-responsables-en-
particulier-les-boomers/ 
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La BBC a un programme appelé « Our Changing Planet » (Notre Planète Changeante). Pendant 
7 ans, ils suivront des projets dans 6 régions vulnérables au changement climatique. Voici un 
projet qui prévoit d'aider les animaux et également les humains. 

En Californie, des chercheurs étudient les effets des grands requins blancs (Great White Sharks) se 
déplaçant plus au nord chaque année en raison du réchauffement des mers sur l’écosystème. 
Dans la baie de Santa Barbara, seuls un ou deux requins ont été vus il y a 10 ans – cette année, il y 
en avait 30. 

Dans cette zone, en 2014, toutes les étoiles de mer sont mortes sans raison apparente. Elles 
mangeaient les oursins qui à leur tour se nourrissaient du varech (kelp ou algue brune). Cette 
disparition des étoiles de mer a entraîné une multiplication par 60 des oursins, entraînant la perte 
de 95% du varech, précieux pour les agriculteurs. Pour essayer de faire revivre le varech, les 
agriculteurs ont commencé à retirer les oursins de l'eau à la main. Une méthode plus efficace est 
testée : la réintroduction des étoiles de mer. 

Revenons aux grands requins blancs. Les chercheurs craignent que les requins aient un impact 
négatif inattendu sur d'autres espèces et qu’ils effrayent également les gens sur la plage. Ils ont 
donc un projet de surveillance de leur comportement au moyen de plusieurs techniques 
innovantes dont des balises satellites attachées aux requins. Les requins juvéniles se nourrissent 
sur le fond marin mais apprennent plus tard à chasser les mammifères marins en surface. Ils 
doivent apprendre la technique de la brèche – « breaching » en anglais (sauter hors de l'eau) – 
pour confondre leurs proies. Les requins ne s'intéressent pas aux humains, mais ces juvéniles 
pourraient attaquer par erreur les humains, ce qui pourrait entraîner une réaction excessive de 
leur part, par exemple exiger qu'ils soient abattus. 

Le projet aidera les chercheurs à comprendre le comportement des requins et à éviter les 
conséquences négatives sur d'autres espèces ainsi que la réaction excessive de l'homme. 

Graham Keen  

2.5. Les pesticides en Belgique : une information en cache une autre 

Toute la presse a largement fait écho à la contamination des fruits consommés en Belgique : un 
sur trois est contaminé par la catégorie la plus nocive de pesticides, dont l’utilisation aurait dû être 
réduite au profit de produits de substitution. La Belgique est mauvais élève dans l’Union 
européenne.  

Surprenant, alors que David Clairinval, Ministre fédéral de l’agriculture, annonçait en janvier de 
cette année que notre pays avait diminué l’utilisation de pesticides d’environ 35% par rapport à 
2011-2013. Le journal L’Avenir publiait aussitôt la réaction outrée de Marc Fichers, Secrétaire 
général de Nature et Progrès : la Belgique est dans le trio de tête des consommateurs de 
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pesticides en Europe. Et Inter-Environnement Wallonie d’expliquer 5 : l’Union européenne a prévu 
deux indicateurs, le premier se base sur les volumes des ventes et la toxicité potentielle du 
pesticide (la Belgique a en effet amélioré son résultat de 34 % sur cette base), le second prend en 
compte le nombre de dérogations accordées par chaque pays. Là, la Belgique fait fort : une 
augmentation de 218% en 2016, ramenée à 131% en 2019. Nous achetons moins mais nous 
accordons plus de dérogations permettant d’utiliser des pesticides interdits. 

Pas vraiment de quoi se réjouir… Ni pour notre alimentation, ni pour la biodiversité, ni pour la 
qualité des sols et de l’eau… Pour en sortir : l’agriculture doit être accompagnée et aidée pour 
assurer sa conversion « sans pesticides ». 

https://www.iew.be/sonnez-hautbois-resonnez-musettes--la-belgique-declare-la-guerre-aux-
pesticides/?utm_source=mailpoet&utm_medium=email&utm_campaign=niews-293-la-
newsletter-d-inter-environnement-wallonie_624 

Cécile Fontaine  

 

3 Et moi je fais quoi ?  
 

3.1. Signer la pétition pour l’évaluation carbone avant le 7 juillet : rappel ! 
 

Il s’agit d’une pétition en faveur d’un outil de mesure de l’empreinte carbone des projets immobiliers 
et industriels en Wallonie. Nous vous avons déjà invités à signer cette pétition déposée sur le site du 
Parlement Wallon.  
Votre soutien à ce que la Région Wallonne dispose d’une telle mesure d’impact importe, non tant 
pour s’opposer à ces projets mais pour anticiper leurs effets afin de diminuer significativement les 
émissions de gaz à effet de serre. Non seulement dès la conception et lors de la construction mais 
aussi durant toute leur utilisation et jusqu’à la fin de cycle de vie. 

 
https://www.iew.be/wallonie-bas-carbone--a-vos-
signatures/?utm_source=mailpoet&utm_medium=email&utm_campaign=niews-298-la-newsletter-d-inter-
environnement-wallonie_678 

 

3.1.  Roulons à max 100 km/h  

 

C’est l’évidence ! Si nous défendons la proposition auprès des autorités, commençons par 
l’appliquer nous-mêmes !  

Comme retraités seniors, nous pouvons encore plus facilement que les autres réduire notre 
vitesse et se mettre le défi de ne plus dépasser les 100 km/h.  

                                                           
5 A-L. Geboes, « Sonnez hautbois, résonnez musettes :la Belgique déclare la guerre aux pesticides ! », Inter-
Environnement Wallonie, février 2022 
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Vous verrez la différence en matière de consommation, et d’économie ! Et puis, vous prendrez 
l’habitude, comme l’ont fait les Norvégiens et les Hollandais ! Comme les Bruxellois s’habituent à 
rouler à 30 à l’heure ; et votre temps ne sera pas « perdu » mais peut-être au contraire « gagné » 
en qualité, en sérénité, en sécurité.  

Thérèse Snoy  

 

3.2. Nos déchets  

Oh horreur, chaque bruxellois produit 284 kgs de déchets ménagers6 par an : 343.256 tonnes 
(2019) rien que pour la capitale … 

Que de déchets organiques de cuisine !!!  
Que de déchets d’emballages !!! 

Bonne nouvelle  

Comme près d’un tiers de nos déchets sont des déchets organiques 
de cuisine et de jardin, il est très facile de les réduire … 
Rien qu’en compostant nos déchets de cuisine et de jardin, nous 
pouvons chacun réduire de 100 kg par an 
Comment faire ? 
Pas la place pour un compost individuel ou envie de relever ce défi 

à plusieurs ?  
Il existe sûrement un compost de quartier près de chez vous. Le principe est simple : une 
compostière commune partagée par des voisins qui viennent y déposer 
leurs déchets alimentaires et remettre de la nature dans la ville. La 
Région de Bruxelles-Capitale en compte plus de 200… Et ce n’est qu’un 
début ! 
Rendez-vous sur le site de l’asbl WORMS pour en trouver un proche de 
chez vous: https://www.wormsasbl.org/reseau-compost-collectif/ 

     Les solutions « actives » : un compost sur ma terrasse ou même un 
« vermicompost » dans ma cuisine.  
 Envie de vous lancer ? Vous pouvez suivre une formation gratuite donnée par WORMS asbl  

Des questions ? Encore une fois le site de l’asbl Worms, active depuis plus de 10 ans peut y 
répondre à votre question : https://www.wormsasbl.org/faq/ Bravo et merci d’avance    

 Plus d’infos …https://www.arp-gan.be/images/upload/files/Rapport-Annuel-2014-
FR-WEB.pdf 

                                                           
6 N’y sont, bien évidemment, pas comptés, les déchets de construction ni ceux provenant du balayage et du nettoyage 
des rues 



 

12 
 
 

https://environnement.brussels/lenvironnement-etat-des-lieux/en-detail/dechets/tonnage-de-
dechets-menagers-et-assimiles 

Paul Duhoux  
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